
L'AGCORD 
ANflLO-SOViÉTIQUE 

isun 

D«pnl*r* mlnut4 

Les sous-marins du Reich 
viennentde couler 27 cargos 

et un contre-torpilleur 

SUR LE FRONT 
DE L'EST 

«t dont la WUhelmttraue a donnf 
tncore un* fou lecture brièvement 
le porte-parole prtciae que lea ex- 
plications données en leur t«mpi 
par M. Eden. secretaire du Porei2n| 
Offic*, avaient fait rassortir claiie.i 
ment que rEuro[>e srrai: le prix ■! ' 
cm tr&ité. « La presse neutre ^AIP-! 
ment, affirme-t-on à ce propos du! 
cAté allemand, a confirme exprr<i-l 
arment à l'époque que, d aprtk ies' 
parole» de M Eden même. l'avenir. 
de l'Europe appartenait au bolche-l 
viame.   Oat   d'ailleora   pour  eei.el 
raiaon que tous Ifs pavs du cona-j _. --^rt rtrtrt 'Ti-kklWC «-\1U-P d"rtf rKI\/rwéc DAO''"'""* *=***'^** ^* matériel ont Ht 
nem européen élevereni à ce mo-IDE 200.000 TONNES ONT ETE ENVOYfcS PAR i détruit* tand;a que M autrei 
ment de vives proie«tation« contre r-j-^vtr^ 'étaient  aéneuiement  endommafés 
la  trahison  que   la  Grande-Breia-|LE   FOND. __^_^ 
fne  commettait  ainsi  envers   l'Eu-;  
rope >■ 

D*  ravis  des  milieux   influent>'    Grand Quartier Général du Fuehrer. 13. — Au eours da oom. 

Juin, dM avions de combat et d«s 
Btukaa allemands, opérant dans lej 
secteur central, en collaboratloa 
avec dec formations de l'armée, ont 

I anéanti des froup«s ennemu à 1 ar- 
riére du front. 

I    Dea attaques bolcherlatea Isolées 
I ont échoue avec dea pertaa aanglan- 

«■■■■■■II ■n«>«..i.tfTT I '^s pour les Soviet». 
I     Dans le même secteur, au cours 

EN 6 JOURS, 41 NAVIRES JAUGEANT PLUSiJ.'î.riLrmrnr^v'éîïual" «"«* 

Un jeune ouvrier   I     Les etcrimeurs Ration de pain 
maçon est électrocuté du Nord 1   pour la deuxiènie 

à La Bastée        an service de la terre i   quinzaine de Juin 

SPORTS 

Qnu' 01 put le déguer 
iM tadiTre étiit en partie 

caifaoïisé 

illnnuub. 1» articips 1 I 3 et 4ifeati leharnéi, dant Mrtalnt ont duré plii«l*ura |surt, dlrlfét 
du trtité ingIo«iviétiqur ne coin |,,„„, ^,, eonvoU fortamtnt Meort.s tt au ««urs d'attaquM 

S^dV,r?ompS'".'v,c''!'."^S,-l"n.r. !.. M.n.. d. navigation pro».... par la marin, d. 
vtnuon df xt'.t iMl Cr n>st qu-tgu.rr. am.rloain», l.i •eua-tnarlnt all.mand. ont, d. nouv.au. 
dAns larricle &. qui enga^p les pur-jeoulè 27 navlr.t laug.ant au total 141.200 tonn««, ainal «u'un 
tenaires à une collaboraiiun étroite|g._|^..|QfPlllmr_ 
-~   vue   d'une   reorganisation   de| ^ 

_ _    _ -_^       Dn pénible iccldent, qui a coût* 
_ _    -,_. . _    ____ . la vi. a un Jeune homme de » ana. 
I K    VRAI    VKAf^P    '»«" produit jeix:i dernier, nu de 
l^Ei     »I\/*1     TIU/lUCi     MarquiUle». à La Bassée 
M> • « m>.#««  ,        tjn maçon. Jule» Wattea. 30 ana. 

I    ANflinTRRF laemeuranl  à  Marquiliiee. était oc  "•-„-„       ; ,,  ,,„:,..   prtlt  mot 
L. A11ULX.1CIVIVI:. |r„p«   a  ^taire   un  cimentage   au-,PJ'„;;,"^',„, '^^, ,„„,„.. «ptrance. 

M/ittirnoiftl I        Idesaus d'une cabme dun tran»tor-|„,„ ccn.iit un problem, aricat a 
VHUKLHILL       jmiteiir eiectnque lorique. par «Ulte,,<„ua„ <jan» le» wmpi .ctueU. Car. 

Le Menu dominical 
du 14 juin 

«THUTISHB 
A BWibalx : au Parc Jean Oubrull. 

(Tram Cl a IS b . rhamplonnata ré- 
gionaux dea rlandrM (ouvartur. 1. 
aanud. U. à IS b J 

BOXB 
I    ~ri~. „. I    .      .^,. . i    A Ronbali, aalle de l'Aa.R, ru» du 

? -J   Utiam    C Mlltre d Araei'    ^  prélecture  regiona.e commj- chemin o. l«r à lé b  30. • eombai» 
J.-J. LCnCaX, le manie u r»"""" n^j,,  . lamateur. Roubaui-oounral 

. Le Uux de la ration de pami    «   «"t"-  »   '"""i ^' ^ij. 
demeurera  inchangé    pendant    1« L' .ï,-,:*,""^™^*'^ ^S.^^»'*^"" 
deuxième qulnailn. de Juin. l'^Ti,,LM,^""«u^ô"ï"clMur.. 

»   En  consequence,   lea   i.clten » „,„ g„ „j,,   ^ „ „    ,„   r»m»- 
letirM   doubléen   «   2e   quinaaine   », <-hon-M»itern      cr)on-U»rtlaa£ba   et 

, , ,auront la même valeur que pendan-.,j combat* amauur». 
I»   batailla   au   pain   w   pouraultla  premiere qulnialne. «oïl  SOO gr CVC'LIBME 

d'autant plu» Aprament qu'alla lou-     » Il eat rappelé que la destination     ^  f»rrt»re.u-<ir»ji«e.  orana »tix 
oh. au but   En fait, elle va blantOt.dex  tickets  à  lettre»  aunples  ^eal*(p,^Jl Boiqu',nt »ur 75 km 

terminer p«r la ph»»» U plua Im- réservée.  Ces    Iickets    n'ont.   Jus- ,^,^ . 
.^ nouvel ordre, aucune valeur, i 

de l'Académie des Planées 
fient d'offrir le concoars 

de 150 jeones gens 

i UN MONUMENT D'DUUSnCE 
Id'un faux mouvement, il ttHnba sur, 

L'Ansl«terr«   qu'Incarne   Churchill ' 
pour entrer la récolte,  le paya tout' UNE IMPORTANTE SAISIE 

DE BLÉ ET DE FARINE 
A ROUBAIX 

L'inappcteur de aûret* chef AchU- 

LE CHAMPIONNAT 
DE FRANCE 

j]'des   fils  A  haute   tenalon.   Lea   véte-lenl'er »  beao'n de  brs» 
n Mr'pM'rcon?on'dra"avèc'ïâ"maa«»inients de 1 inloniine maçon prirent     «oooon africulieur» «ont captif» et 

  _ exploitée   de»   travailleurs   anglais    ifeu   immédiatement   Son camaradeul faut le» rempiecer tout au moins 
îîiuropè. roi^que'u'paix aù'ri elC-l En aloutant à o. chiffre, I. .uceé. r.mporté dana l'Atlantl- i"'""™ »",'"'"J' °'l'", ,ti«»euraide travail ee.sayB en vain de le de- jisn» '" "°»„*„*""' "J','"J'"^''"„ 
eS^ et Trenonc/r A tout, ar.|,„,, .„', „ .4,. «,„nul. dM «Uta-Unl., dan. la m*r dM Ca-[ S,\/;riS.'^„%''S,'^~:V. î*. ïh'.VSS; ! SS"-,.'!;!;'' ^^" ^^% '^'u^t «b?."t'.'pS72u'm"o;di ' .''TaVu 
quilltion   terntoriale  ainsi   qij a   "'|       |^        devant  I.  canal  dé  Panama  .t   la  Médltérrané.,  .UCCé. [    Non, l'Analeierre qulneam. Cbur-^^j"™   Sjrin'in^deiii"   le nea.e  aatudiantln,   et   noua  croyon» 
5?,.trïï"p;?." qu'on   vS   ^"r;*;?'lnnon'c. dana l.a communiqua, du . au ,2 juin, ,.. opération. ' S!'.'!,'c;;.7',^rr?.„^,V;7t''?i'ni".l.°;;,'e°; SS^    d" nraih2ur^.x''^ir ét.i,--ir que e.t appe, . été e^^^^^^ ^^'^^A^V^: Tr^-^^^-   -n. »» dou,s:i eerts.nement qu. 
réellement  nouveau    Ce  .«int.   on,tfM .ou.-marln. allemand, ont .oùté a r.nn.ml, au cour. da. IJ-^ie^^rX^^uîte". gï «'iSie^'Ji-Â'^rSÏSp'ee'lim^jl.nVi^^S^^^^^^ """''   -S"'»," 'r.i; eTi^aecharw,'"*., "ou™ d*."'!: léumin.","    de'l-oVc,'"L"l'Si.''d; 
le qualifie de . Jetulle de Iigiiier ..', tf„„,.r,  (our., 41 na.irM laufaant  au total  ÏII.MO tonnM  S?4'n'."d%"1.~ mï„V.''S "4s"i*i^|i,i""'',o™a'^i luim î^méïi.L'-,^'," ,"""ïj ■r„f„'L'°'«u,.''t.Su ~ r*.'i'bier  eb«  oentii -oo—ert, ob.^p.onx..t a. F„„C au.it .a.r. 
destinée Acacher la honte quéprou- " .„..,_  .„«.,,..orolllaur chant-b.na». de la City, ijT.r   l'acheminement   au   dMn^cin»^l^...^J.-l^^^  tni-^îiî «3 «n». ouvrier textile, boulevard de ou  brait lorsque la nouvelle aérait 
vent   les  partenaires  du   traite  et'»'"»' «""n  .ontro-torpllléur. L'An.leterr. ,u inc.mi Churebill.l J? A, D.Te™s ifSi !?f?» ^I.ie!. ' a tT tfrre a, ÏTanéi "e". '"P—• <"' •^•'' <"'*°«- ^  »"■■""•  "•"• '•  "<>">. mai» e. fut 
dont   lea   peuples   européens I    , '-'—   -'-   qui   étale, .es   rlcbeaaaa, ="« «• P"«"» 'P'"'^" i^n  L,   " ",,h.t.V nu. " ,r«u"'"•"bel"- -   - J "»• veritabi. con«ernatlon parmi le. 

""«p'f»"/."^.'?!!^.".;:'SANS L'O.LC. LILLOIS 

LA PRISE 
pas manqué de sapercevoir. depuis' 
la dernière VIRI'C de M. Edfn à 
Moaco'.j A Berlin on e«t convaincu! 
qu'il n est pas nicessaje de fairej 
comprendre encore une fois ni aux* 
finlandais m aux E;ats du Sud-' 
Xst ni aux l'^eupteR baltiques. c.*| 
qu'ils ont à retenir d une promes*ei 
•oviéuqu»^ leur    aisuianl    que    .e3    (iuiTI   01   LA   PREMItRI   PAO«> 

—-——^i. ■ .        —ic'e»t   oella   qui   étale   KI   rlchM 
' • ■  * ~ '   ~   '" —      i«a«   abua.   aoa   aaaplllaite.   «on    lus* 

e.«iort.m les formAtlons d;>vioas -^^••.\".;, Vdï.*t»''a"°uS;"ï,'l».^r: 
d« combat, ont forcÉ au combat des p«Tcholo«rlque et morale, qui n* da 
avions de chasse britanniques et comparable qua celle du peuple niMc 

I L'Anfleterre qu'Incarne Churchlu 
prét>endM   les   itlta- 

en ont abattu 5. 
inourrit   da  i 

et  U «at à ROiihaiter que  toiia eeus 
qui, dana l'induatrle et  le commerce 
dlapoaent de   loulra.  les imitent 

t Pour  que  la FYnnre piiUae   man- 

varbaux ont «té di pour motif» et dana ce but les bureaiu «te la M:a- \~ 

C« matin ft 8 h   90. les poMclera ae dingeanta du itade Victor Boucquey 
rendirent   ft   cette   sdreaae   et   procé-,quand   Ua  »e   rendirent   compta   qua 
(îéreni à une Tlalte domiciliaire qui  toua  leum  effort»  ae  trouvaient  ré- 
amena   la   découverte   de  400   kg   de duits a   néant   pRr  la «tula daeiaion 

' " " n   ata' 
loglqu 

Quatorze   cIuM aont   en   effet  ap- 

A l'auaat èi Marché Noir ^     
par la  brtfade  départemeoiale  du jer •   11   faut   ^-urgence, i^r""."*7i?me* a4o"kf   dV bl* et un jâSibon d^J^i "ctomm^ron   «aTiiint^r l'en- 

larvlce du Contrôla d« pni. procé^ i^'r^ l^^rZVl^:^,.^^^^^ ^T^^M^  U   ^« ...       1 coUT.  ù.  tout,   logique. 
Ooaaaert   déclara | 

BotchevisTla tie s immisceront   pa3 
dans leurs affaires iniéneurcs. 

de Bir HacheimicE QU'ON Yimi^ï^^^^^^^B^^^^^^^^^ 
- --    ^—   _.«..     ^^   ^w   w*«    ■**'^^""**>nvl*s ou conrolte» pour les ■ffalbllr]     Deberd.   tripier   à   Armentiere». !ln„r"vl?n7,  „t.tei Ponie.  27  ans   cutstn'er   81.   rue  Si- p,r ordre alphabétique : Amiens. C. 

AU SERVICE combattent énerglquement le» trou- 
Dans   cet  ordre   d'idées,   on   meL;        ^^   . ^^^jj    „ cyrénalque. de-,-._,      , , * myj-if r'nTniir'[S"fr?i"VnV «î 

cadre  de  I accord  germano-sov et.-    ^.^^^^ succès en enlevant la lone-,    , . ., .n* prétest, de 
quedeléfe 1939^Moscou ayaudejalfjT^^ ïf^^mr^acheim   située  au 

en faire ces proies plus faciles        I    Maurloa Llsnlea. aécheur de cftloo- 
L'Angleterre   qu'Incarne   Churchill' rée.   aux   ftloCrea. 
irretient  ft  sa  solde   une  armé*  da j     Arthur  Devllder  et Etienne  Brygo. 

mercenaires   aana   Idéal,   qui   aémeituz   Moérea 
uatre   cotns   du   mooda|     umB   WUmotte.   marchande   forai- 

étendre son   hégémonie aoua „^ ^ cambrai 
Les    communkiuéa    mentionnent;;; P'î;v"îrst''lônT'^'" **" **''^^'^'i    Heeht.   raatauraiaur   a   cambrai. -     -       --    - f**     riviiiMiion Henrt   Lafabvre.   reatauraïaur   me 

Lille 

renseignements 
Caat   dans  CM   bureaux   <!"•   n^''* l.prés    ce   dernier   reconnu 

Joseph  ft  «oubsi^x.   Appréhendé   peu ^^^,^^   Pivee. Oirondina de Bordeaii*. 
l.,,^j.t|.  j^ Havre, l^na. La Mana. R.C. Paris. 

Reims, Reanaa. Boueu. So- 
«.leua. le »™ip..hl,u. nj.ltTe d%-;.|5;;; ,'- '^^^ «ri.*^'"'rZ,=*,'^î,";.î'.°!:- 

37. rue ThlonTilla 
uque.   i.,epenaaui    un   un.ii    i;"",,-... ,„ „„ven de nombreuses coné."-»".""'"^ "L "'""'"■" TA""" ""■"    '*   ""   ""   traite»   misérables   elln une l'«"»ociét*  et  nul   le   1er  août   pro 
lorn du jour ou les Soviets envahi-|'^""*"J^°>'"°f J^^^^^ leompnmslt   de.   peuples   Jeune,   ec i    Mme «ourjotne. 37». ru. Nationale. i,?J''*"  'f,,^';''_," «^^pJ^Ts 
rent  la  Besaarab.e   Utle  oblijatiuli;'•"allons  defensives et  de cnampe      j^ ^„„,^,„, la défense de ce polnt'Jrnsnt'ou.»   dan»   de.   aapacaa   trou!» uil., '^ JJÎè™   "m""  de de", «mïîîïe. 
aUBllAire.  l'U.  B.  8   S,  la  rorap.ie <" m.i.r», :strmt*gniue pérlUeux A d'autre» QU'A '"^J'VS;', ^,  ,...„,.,„., .. ri,,,, '    Arthur Ohaienn». k Avesnea-lea-Au- ,„.,„ „„, promu de reeruler — pouri — 
éfalemem, U V a peu de temps, en-.    L'aviation   allemande   a   soutenu ^es   Anglais   de   la   métropole,   jej ^^Çl,""»"' «"r "."«""«rre oe tnur-       , Itravstlier la terre, pour partager ayee;^ 
ver» les Etala baltes, îles armées de terre par dea atta-généraux  de  Churchill  ont   certes     ^',     .     , '    Daniel M.ifâli, a Uareq-en-B.i:oBui.|]„ jeunee Ttliaaeois   la  vie rude et w 

a   B-rlm    n>  déria-e  ahan'umelii  0'"»   mcessames   q'.li   ont   brisé   la obéi   A   leur   tradition   Séculaire  qui ,.„;»* ,*^„"11", î),\,,'^!'.!fl,,^ i""  J-Jfure" Isalne au p.va.n de rrenre 
A Berlm. on décla.e »^;^»'^ résiatance   farouche   de    lennemi, conalat* 4  taire  la guerre avec^l. fSg; ^'^g^;,"."' LTn,gt'.A'e'd^.' !       I L,,""'-^ ^^X're't'.IrTvl-u»"!"" 

-  '-   -- -'—   ""'    -fw.......   „n jo,. I, „„,„„„, „terieure, dépourvue de, _- ,     __     __ __ .-»-,'"" ."".^  ,ZV7J^Jn,^^^,^îl 1^7 
la soi'Oarite oe plus — ""  "n»""»  ■■■  ruura  u™  uu>i>uai> convpiur   un rn   crue   t^in^unAtAnoe. I c. Qul sat ralaon. bumain, «naendr» la ' rïM    cr    "DfllVflDir'■'"!» de tous  lea çrotinement» spor 

plus ferme de lEuiTjpe 

ma» a. I Académie  dn. Flandre.        l^'"t:.^::;,~ '  "" " I    Lille,   l'Eaceleior,   Valenelennea   et 
A M   M.tbon OUI dirlee le Semée «'"n   « Aloerv Uontreuli a. trouvent donc éliminé» 

département,! de rentor, A l.jri^cul- „   ' f «'"^'Jli',',!;? aini'l "uf îe !»' " Commiaalon d .«.aalon, 
ture.  le maître d armes J.-J   Laaieux i      ' ...  »—_.-.....-. i 

m.™  -.   R.,h„„.  a'""»'    """   almplement   offrir   ,„ nom de aea foum.aaeura, 
place  de   Bétbuiie  A ^.„ „,  ,„ „„„„ .oortlfs de l'Ac»-L-,V«W7 

«♦">".  ■*' f"-^"i'T "'"iJL'T.""*' et "berte provlmre et Invité.:'"»' appjrtenant  A  toute,  .ee  cl«a.aa_ de !^ ,, j^^,^ ^ ^ aiipoaltloa de la Jua- *" I 
tic» 

La choix daa dinfeant» de la P,F, 
'FA, eat-il Jiiata T Nous aomroaa loin 

^   Jl^^ i^JJ^^VJ,   à,l"' P»rta«ar cet .v« car ai noua da- 
.."^..IVr  '"jr'^:.".,°rn'v,;-"'on.  noua en   unir  A  l.  valeur et 

^"^dJ'e's erv',ï^i^e'ntr'."v'ef "p'Tf i^x  .v"ns drch«se";n,lVi, ont ^iu de.-.u.«. ^"«Tôu, 
SïX'n:'lfsolidan™ïe plus'en'.te..battus _.u .cou«fj^,,™->>.■"' convenir  qu'en  cet,,  circo. 
Uiuties     es     en a .ye ^^   o„,„„,  /,•  ma»»   Bniriai!.  itiiL rv««M /,«■ aiin-M    i-ntiteiois. Oh aoilils politique extérieure, dépourvue de, ^_ _ _    _.__    .___-. -^ _ ••^•^'"" .""j." 1"" ■',""' 

!   clrconAtance.e. QUI aatralKin. humain.méandre la;r|M    Cp    TROMPF'f.T^,?^ Î^'K .7.,'  v, ..   ..e' rt. 
aériens  qii  se  sont  déroules dana Churchill  à rendu A  la Prance unlhalne, prépare la rierre, la déclara,, iKJrt    ijC     1 I\WlVin:a,t]t«,jennl.,_t.-.ket   hoeq.iey, etcde 

'TAu"d«uT'drc7t"eré, conclut le ce secteur, dSii^VJ.Veml^S.^'^M'^^VI.v"'''''""!"'^'" l'Amériou. on, die., 
porte-paroie   du   minuiiere   de»   Al-      La chute de Bitr Hachelm, ou les ?„i"„" T, jï  S™   ÎK^i,.H„   S-MC" ""Pœ* toute, le. el.uaaa du tr.lte 

E''''.'"o';f,'\?/ne"rn \'c?ord" IS "'."Yi-^n",'i."^"? on'd.^'ÎÏÂÎl ^V» en se'metunt A 1. solde de SOrm'S'^l^^^^ (AUITI 01 1.. P.IMlé» FAOA, Soviets   ont   signé   un   accord,   i-i notablement la position des l*nes ;^_,„, ,( ^„„j„,   „„,„,,„„t „„„,„„„,„,,,„„„„,„      .' 
Jvn de reté et 1 automne nous mçii- *.   ravitaillement   sermano-ilahcn- ,„ |^„„„ j„ „.„^hal; tant pis 
treront ce qui es;  le  plus impies- nés pour eux s'il leur en arrive malheur, 
AiMinAnt, des communiques et  de. ,_ ,..,.._„_ on ne doit pas plaindre ces Tran- 

A LONDRES 
a région. 0»t le vrpu que noua for^ 
muions en féltcltaint notre smi J-J 
Laaleui qui. lui. a donné le mouve- 
ment. 

Les varancMR a ;fi mer ne «ont pm* 
d'artiiflllté !   Paaaona-les ft la  campa-, 

LES BONS OE SOLIDARITt | 
ita   la   CROIIAOE   tfa   l'AIR 

tante da 'i PUR assurarent I 
,^ miMttrs d'anfants. 
ï   SeuBcrivez   nénérMiMinant   • f 

■portlf dea poatutanta noua 
ne pouvons comprendre lea ralaona 
qui ont :a'.t éliminer i'O.I.C. LsUlOia 
de   cette   compétition. 

LUls a été de toua temps un club 
iqui a su porter a;i loin la bonne re- 
nommé  de  notre   region.  Sea  perlor- 

anre« en  championnat amateur et 
rofeaalonnel. aei rè«uitat« en Coupe 
~ France err ont fa:t lun atm mell- 

eura  pionniers du  football  nordlate 

if   mi 
f :prt 
}    da 

convention-^ ou des fails inelutd-' 
bl« sur iaftquels nous nous ùd-, 
sons >. 

U 7 a 5 mois que les bases 
èi traité avaient été jetées 

La Luftwaffe 
poursuit su attaques 

çals rebelles entras volontairement 
au senice des ex-amis et ex-alliea 
de la Prance. 

i    •»•"•"**• " 5-    et   les   recrue» que   noua  avona déjft 
,   votra   taettur   tt    tfana   tous J , .nnoneé faisaient prévoir une équipa 
I   buraaux   da   Poata ffi<i* qualité pour la aaiaon prochame. 

I Les titres de noa cODCitofens 
I a'etaient-il« pa> plua éloquent* que 
I ceux <!.« T»tnqu«i.uw de 1« poul* d ac- 

;?l^ms^^1^r;';';?î^.r:a.2^b^^^V^.^P" «av^ d-.tt,eindre. p.r la ter- ?«. et^rofuon^^^^^^^ DE   GAZOGENES ;;Tv'r^,.^L™jn ft'feurï'diaïïïïflon 
tique,   et    .endic.le».    nationales   et   reur   aveugle,    ce   que    1 «dversaire ^'^ J»*'^"^ *"y"°«   .*   '^^^^^^^^^^ uotUc*   cmtrsl   des   Hullaa   miné- da.   In-taJlation.    qui    avaient    fait 
uitern.uonmles ipeut   atteindre jjar   ^ri*conAmi^.^.^*^'\y*^*y^^^*^^^^^^^^^ |^«>ur.   preuves  et   n.   poaa«dal«nt-Ua 

I    Berlin. 12 — Le haut commande- 
ment de rarm« communiq..;*  ; 

Dans   le  courant   de   la  journée 
d'hipr. des avions de combat et de» 

Siocliholm,   12   — On mande de Siukas ont  bombarde des concen- 
Ixsidres   au   «   Dagens   N.-.he'ter   « tration* de' Iroupes  et de camions 
que les bases du traite conclu enire automobiles dans la region au sud- 
l'AnBlricrre et   la Russie sovietiqui. ouest de Tobrouk   ; de nombreuses 

ÉCHANGE OE DIPLOMATES 
ENTRE LE CANADA 

ET L'U. R. S. S. 
Amsterdam.    12    — 

iaaver d-atteindre. par la ter- ff"* *' nroflton»-en poiir aider le ter- 
TT-.TLi- X* «t.- i'>i«u*faair* !"'r pour annrendre à e connultr^ aveugle,   ce   Que   1 ad«rsa re       ^ ^^ .^^ ,^^ 

.  ,.^.          ,, ,     ^ .   ^         atteindre   par   une   condui e,           j^ ^^^,^ ^^ ^^„^ 
ft Iheure ou  la  révi- convenable   et   humaniuire   de   Ui,„na   un  fivoir sacré  ai 
établi   ÎV.t"olD^^«"""   " •'"'"'^ •'"^ Churchill .ou,f.Tb.lrôntpa. 1' ""^ 
u psc*fiq*'    ^'^lentré dans une rage Insensée à la [ ^^  

L'An»leten 
nlon    des    traités 
nécaaalté   Indlsc 
à tout réclament psclf1q..c. i _. ^  - .,,, 

L'Angleterre a déclaré la fuerre.     l«uit«   de   sea   échecs   militaires   e. 
L'AnRiattrre s proclamé au monde: ;mal«gré toutes les ciiaillcnea u n^i 

t La frontière du Rorauma-Unl aatpu constituer un deuxième front 
"'V '* £**'" ■ ipour   soulager   les   Bolchevistes.   II 
t2   5£"n^   AnVl.^°"r7nUVii''l"n'«'t   ">"»   '^^   ^'^^   <>"«   "O"*'   «^ * i-iaa   Joo uoo   Anaïaia   cantonnés   an,._ .,_    .__,_,,,,..   j_   aiAt<.KMiiAr    «nr Prance nont pas dépaaaé lEacaut.        toute   tentative   de   débarquer   sur 
Partout l'Antieterre s bluffé n'importe  quelle   parue   du   conti- 
Partout.   elle  a'ast  trouvée  ft  t'ar-lnent. U Lui serait fait une réception 

Le   service riéra-pian du combat. )qm  constituerait   pour  l'Angleterre, 
ava-en- d*ià été Jetées, il y a cinu. bombes ont éclate dans des campe- d'information*  britannique  mande,    ^prés Dunkeraue   craiansnt  nour un deuxième Dunkerque beaucoup 

loccasion  de   la   visite   a mems   bntanniques 

non pVoducleurs aéra prisa en charge [«PO'Jrra'ent aligner  ? 
..„,     -a«.>.^..«...w..».» ipsr rofflre central dea Huilas miné-     On  né comprend  vraiment  plus   I 
AinC     PRflD! rTFIIRS rsle»    à   aater   du    l"   luUtrt    I9¥2 I El 1 on «•« en droit de ae demander 
«UA     rnUUUl/ICUnJ ^^^^^^ ,„ f.*„«rtements du Nord et du   aoua quel angle  la Comm.aftlon com- 

Hâs-de-Calaia |p>eicnie  a   examiaâ   la   problème  qol 
Cette repsrtltlon   tourne :  le chsr-!se posait ft elle, 

.   .  , — ..-A.  _._.-.:    r^,..i ^,,nt lea motlfa Invf». 
ifier   une   telle  déei- 

       __rdi»îe   ne   1 accepter» 
méréa da charbon de bols, le bols.      |una pner lea dirigeants olrmplena de 

Le^   sUocstlons   aeront   faites   par  taire appel devant  le Bureau fédérai 
les orgsnlsme» ou servlrea qui effee-^qui.  peut-être,   comprendra plua «ai- 
tuent actuellement la répartition deajoement le* intérêts de notre ragton 

Noue  sommes   pentusdéa  qua   MM. 

DE LÉGUMES SECS 
La   prélecture   BéK.on.l.   comn,u- »;»; mWjal.^^ l..^_^.;..oM.réa^ m.s^^^^ 

^   * minérsl   le Charbon de bols, les agglo-Bion,   aucun   noi 
PAliMENT  DC   LA  1*   MOITIC 

DES PRIMES 
«CONTHATS   DE   CULTURE» 

mencé  le  J3 mai  et  ont  é-é clôiu-|XobrouJt.  Des chasseurs  allemands i 
r«ca le 25 mai   Le traué aurait cte 
signe   le   3fl   ma.,   dans   le   bureau : 
dXden. au Foie.gn o:!, 

: Sa:nt Modeste. partition qui émettront de« mandata Inarrtprion   au   Oénîe   nirsl.   fc'vendlcstlona   ae   défendent   parfalt«- 
-     - lu   moteurs   m'nt   mai*  qua   I'O.I.C-   LiUo.s tient 

'•ans contredit   Is   tète   des  ffislchan- 

oobii ToioDtaire     JUR fcu effjcace de la division '' Ariette "li 
Romg, 12. — Ce Grand Quartier General communique : \l< 

Hier, l'infanteria motoriièft allamandc at Itahanna a livré un   c&me le capîtaiiamë ie plua sôrdide. i fg^n'^^ 
aut «t t'est emparée de la position fortimant kàtla at dcfandua  Ulli^T^''^*' "^ Boichevisma le plu* cernent 

Stockholm, 12 — Le Jouma: 
< Dagens Nyhfter » déciare que 'a 
caractéristique la plu^ saiilante dt. 
traité angto-sovièuque est le man- 
que total d'un*" fuation des fron- 
tières  de   l'Union   Soviétique   pour 

i*STvotoniIlreTprm%n'1le'rii Un violent feu d'artillerls cone.ntriqu. a précédé l'attaqua. T^icho.. peut paraître surprenante.'ïl-S*"'^^°"Bori"nt"^^ 
nécessité   de   d^vo:r    ménager   >!lCalla-ci a et« appuyéa par daa attaquaa maaalvét de très impor- jau fond, elle e^t logioue idement et exactement rei 

te seconde  moitié de  prl- de« Moteurs nxes. a is i-reieciure °" , ;,— -, »L-~Jt;^.^'W«   mm^,^,^,,'^^ 
;,u"eter\"v'.nt*7,vr7r''î::!'.râ,:j.'u^.'vs.''.^r^r.'!ï':f:;;2.îîu.' JURY DES éTUDES MUSICALES 

ou NORD DE u FRANCE 

avec acharnement de BIr Hacheim. 

de l'Europe ainsi qje    les emi^j 
polooa.s 

Un contrat 
eotre Moscou et Washington 
Anuterdam.   12 

deux mille. Le butin «et très Important.  Il comporte des canona   mlftén^ble   condition   de   son   peuple Ipeut être brisée que par la terreur, 
.* .iaa ■«.•À.i.i Mà^ >n.nk.a* HAia* la «iiinap* vAiitiiiaahi*.   BH A... .1. ''*   '"'cre  de  soH   srlstocrafle   SA  vo-'et   qu'elle   ne   peut   être   qu'encou- 
et du materiel de combat pour la plupart réutlllaablee. En peu de ,,on,é   ^e   msirtenir  «a  domination raaee par la mamuetude. » 
tempe,  plue de  mille tuée ennemie ont  été  dénombrée eur  le i économique et politique sur le monde 

champ de bata.lle. itiq^ue *'"'''° "" *** ** """'* ■*'^'*" 
Une mince partie de la garnison, composée principalement i    sorisiement  d» homm.-. irtienen- 

Le  terwce de Français rebellée, eeaaya de chercher eon ealut dans la fuite,   dnnta et courageux qui ont n-iré ce 
pays vous l'ont dit — Jacq 

tsnt   de   noms   qui   évoquent   une "'T^''   jl"«    la     population     ci«lc,^^^^,^ 
glorieuse retmite des An^iai» allemande,   touchee   par   ces   raios, iju  profit dea producteurs 

Incapable de   faire   fore  su   conflit  a   beaucoup   à   souffrir  de   ces   me-|     LM intéreasM sont donc   In 
quelle   a   déchaîné.    lAngleterre   a sures tarronstes britanniques. [«• libérer au  plus tOt de leura obll 
recherche dan» les conditions le» plus I „_ _   ^     ,^   .,«.«.«..   A   i-«y*i-«lgallons de   livraison,  afin  de   bénét;-!     bl   Inscription   au   Service   central 

bominables   de    1s    chslr   a    rsnon       »   MaiS   On   SC   trompe   ft   LiOnares,»^^. ^^      ^^      seconde  moitié de  prl-de« Moteurs fixes, à U Préfecture du 
pour remplacer son matériel humain  si   on   croit   qu'on    peut   briser   le ^^^^    celie-ci  '* "" ' "'"" ''" »--■"-^-'-'- «"•■' 
déficient. I moral de l'Allemagne parla terreur. Q„.■J^,^  prod„.„^.»  ^...  

Elle a dépaaaé les limitas de oa que Tout auaal atupide est la conception ;^talité du continuent'fné antérleii- no" agricoles 
Ion pouvait concevoir iftnglaise que.  par  ces attaque*  ter- rement par le RavltatlIementOénéral 

L'imnértallame snglo-asxnn. qui in-ironstes.    on    pourra    atteindre   de —_ . .«•«  
-_- ,. ^    ..-..        ,      , ^... décisive notre économie d'ar-, i\ r        ■ . 

et de ravitaillement. UCUX taOX IDSpecteUfS 
CopifaJt«te«  «t  communistes   luao-i    > Du reste, déclare le Dr Ooebbela 

eiii. ___             ■ _ • __   _ 
sont rapi- i     r>   '   i     -   •      jculerT pour les départements du Word      Primaire     tteuTtémr 

dement et exactement rendus  C e«l    apa  ilitM<  dans  le  LSRlbreSlS   l«' '^^^ Paa-de-Calsl» : i Première mention : Mlchelme Devrsd ■• "^^   uuiFca   uaiia   ic   \xiuiui coio .) inscription des voitures tourisme   (M. Dandoy, dAniciiet. 
.    1      fv        •  • 'i '      "     I '^   Service   des  Carburants  des  Pré-      Seco-ndairr.   r^rm^er^   dtviMon    - 

€t    16   U0U31SIS   arrCtCS   s    tens factures et 8ou»-Préfactures, IPremléie   distinction   ft  l'unanimité 
  !     bl   inscription   des véhicules  iitlll- Firmin   Drapier   lU.   Dandoyj ;   prs 

ttahes  aux   Direction» de Roulage de mtére   distinction   :  Bernadette   Tes 
LN   TROIRir.ME   COMPLICE ichacun  das arrondissements «on  <M   Chabert. Avesnssi: deuzlttna 

Les poaseaseurt de tracteurs 
agricoles à gazogénea. 

Inacrtptloa au Oénla rural ft UMe 
et ft Arraa. 

Vntcl  les résultats de la séance <4u 
mercredi 10 juin, séance que présidait, 
U.   Edmond   Osujac.   Premier   Grand 

ITI. — Lea poaaesaeurs de réhlculaa prix de Rome et Directeur du Conser- 
uu rMte, aec are le 1^ ui»ooe«  ,     -A-frÂU  Aom  nriv   nui   firPllI ■!>*••   *   conaommer  dea  carburants vatoire  de  Lit.e    et  qui  seat  tanua 
conclusion,   les   coupa   que   les m   COnirOIC  068   prlX   qUI   lireDljMiiidea  et   munis  de   permis  da  clr- 7   rue de 1 HOpital Milltsire 

2'iîîï'^^'wLS'n«^'S.Tue"'?e';;d■''■•• '"^"■**' *"""*  poureuiv*. et attaquée eans arrêt  par tfee .^rjrdi'KiéU'Vrga*V%''*s ^oïni- nique   de    Wa^njlgion   qu^e    jeua.       i         ^            i       ^  ^    ^    ,.^jj,   ,,^ ^^^j^^^^ ^, ^^^^^1,^         ^^^ ^^         _   ,^    misère   effrojabla   du 
dernier, un con:i-at rte « P^^^   »'.'o-, ^,.„... ._ h«mm.. «t an matârial ineuple    tranchait    douloureusement 
canon » a été signe entre runlun'«Hveee en nommée et en matériel. l^„, i    toute-nuiasance et le* privi- 

M. MARCEL DÉAT 
DÉNONCE LA COLLUSION 
CAPITALO-BOLCHEVISTE 

dea Soviets et   l-s Etats-Unis.   Lcsi Une  pouaaet   dé  forcés   blintféM  britanniques  au  nord  ds   lese»   de   rente"   dirigeante"bureau-1    Pans, 12. — Au cours d'une con- 
éijnauirrs    elaicnl    le    secrétaire ,|,   Hachéim   t'écroula  *  petits  distancé   et  sous  lé   fsu   très !""""" « """""■• térence   Qu'il A.'''•«.«   ^"I*" 
dEta; HuU et ramba.«sa<leur I-;"', ,.,■•,,, ,.  1,1,-  nointa da l'artlllerla da la divlaion Ariata   nui '    P""tlouement, rinientlon bien oé-lcinéma de 1 exposition « L* ??.";!; 
nov   Ce contrat serai! conçu dans •"""" "  """  P0""« •• "artillerie dé la division Arisis, qiM „rmi„ée et souvent  nroclamée  parvjme contre l'Europe », M   Marcel,,^ ^ (amiral déa le début de la » 
les mêmes termes que ceux concluj*'«duisit   a   néant   l'intervention   dés   chars   snnémis.   Un   grand   lortene de ses rhefa. dlnstsurer aur'Déat  a montré comment, avant  l«;„a,n, procname. a la aiapoMtloo ûul 
entre  les  Etais-Un;5 et  la  Chmt I nombre déntrs éui furent détruits. Laviation a été, en outre,        -""■"<•  ""  "■••™- » 1 ■-— ■<-  —    -•.'    "-i   - 

E.«T  EN  ri ITK T'L*.  renaelrnemeDla  indlapenaablea'<îiatlnctton; GUéie Huet (M. Chabert. 
  a fournir sont ■ d Ave.nee i 

Noua avona a dlvemea reprises si- _ ^^^ «dresse et profession : I Sup^n^ur. drvnéme divinon — 
gnale que de« commerçania dee env,- _ ^^^^ ^^ département d exploita-lD«">"«»ie distinction ; Jacqueline Du- 
rons de Cambrai, ainsi que du Dcjal-jj^ii des vélilcule-i : Imont (M Cbsberi. oAvasnesi: trol- 
als avaient eu affaire a de singulière: — Nombre et tonnage, puissance.'■^^'Ti* dlstlncUon . Charlsa Blérant 
■ in^wcieura du contrôle écoooml- catégorie des véhicules, tracteura ou iM Chabert. d'Avetne^i. 
que », lesquels les avalent propre- matallatlona flxaa ft gazogènes : < sup^^teur, premterg rfrri.T(oTi — 

- — Numéro mlnéraWlque dea vé- Preroiera pris: Andréa Werouln (dArw 
hlciUea ;mentleres. M Seut:n). Aimée Quin- 

o   onti     — Numéro et date de la délivrance '^^'on  iM   Houard. de Valenclennesi 

ment   escroqués,   aoua   prétexte   de 
transaction 

Jeudi   deux  membre* du 

On v garan'.it entre autres une col- 
laboration effective pour le ré:*- 
blissement de c rapports économi- 
ques  libéraux  ».  après  la  gueiie. 

Le Connandant en Chef 
it Taviation américaine 
aux iles Hawai a disparu 

donc   des  affinités   très  éti  
I^e  Capltsltam*   exploite  le   peup'e 
Le  Communisme   nivelle   la   condi- 

tion prolétarienne 
I.a  CanltsHsme. quand  sa  po'ltlon 

-■affaiblit, recherche son éoulHhre en 
•rie   col- 

atocltholm. 12 — Selon Rad:o- 
Columbia. le département de Js 
guerre des Etais-Un^ a annonce 
que le commandant en chef de^rante et un 
rsviation américaine aux lies Ha-i 
wai. n'était pas rentre des opera-, 
tlons dans les parages des IK5, „,..:^.. 
Uidway I *•«»""••■ 

active contre les arriéres de l'ennemi et a Incendie et endommage 
un nombre coneldcrable de chare blindée routière et de véhiculée 
de renfort. 

En eombate aérlene, dee ehataeura allemande ont descendu 
cinq avione britanniques. 

!        En  Méditerranée,  noue avone perdu  un deetroyer, qui fut  provoquant la guerre 
atteint par une torpille et coula. Un autre deetroyer de mime i'^''^* 

I tonnage coula après avoir touché une mine flottante. Lee équi- L.hon°,™ g"Sa^,fu";^VtVfô'me 
I pagee ont ete en grande partie eauvée. Les famille* ont été I de  guerre,  piu* saneiante  et  piu» 
I averties. ]effroy*bte.   qu u   appelle   la   e Lutte 

Le   nombre   dee   personnes   tueee  à   la   suite   de   "'«ttaque ,'Vous'ceux oui *nnt » la recherche 
aérienne ennemie  contre Tarents  est  monté  de  vingt à qua-id un monde meilleur et d uns huma- 

jnlté p!u« Juate doivent ■« placer dan* 
Me combat contre ces daux détestables 

Quelquee bombes feteee ta nuit dernière eur les faubourgs isystémes 

lV,?i'°,r,n*.I'-?«-".Ilî"'î. *     '"*■'•  ^1 guerre    l'emprise   idéologique   boi-| p.rquet de ceiie vill* 
li Ca^nltllumV #f  1. rnm«,,ni««.ICh^ s>lsn   affirmée    sur   unei     Ce aont Maurice Duhau 
I^CapItaname.tl. communisme, ^^^^^^   de   lopinion.   comment   au-Insilf   d.    Salnl-Marun-le 

Jourd'hui.   cette   même   opinion   est I domicilié 4a. avenue du  «ustre-Sep- ""^H.' inj,„H(,n (,„ ,o,ir^,,^ur jct,j„ 
en butte S la « guerre des nerfs altembre ft l-en». ex-contrôleur mobile mord. Pa*-de-Calala ou autre dépar- 
déclenchée   par   le   terrorisme,   et-du fervice du ravitaillement jeneral rement*. : 
quelle   . «mguUére   conmctum .\^^^^^^ 
risque   de   s opérer   «"^re   des   élé- également,  ex-employé   de   Mai- 
ments ouvriers  et  une  bourgeoisie   ,^ ^ ^^   au service de ravitaille-! 

    .   Va- 
lentine    Delmarle     ide    Wattignies. 

m      a.        .. -   .    -    s    -a...         __ **   Seiitln). Noèlla Terdlére iM. Dan- 
.~*îi'îl*''-?. •!._''_• fT^*** '■ déllvranea|ClOT.    dAnlchei :     deuxièmes    prix 

gene 

du permis de circuler : luadeleine   Pinelle   ÏM. bandorTi'si- 
toy. 39 sn*.'„- «Vr.i''!/' ":,"J:\^,"*'^?ÎÎ^V.r; TJ?"* SsQin .M   Chabert. dAyesnea»; 

(Mlle reron. d« Maubeugai. 

A. DELASAMBRE. 

Michel.   31   ans.      -^ Kilomètres   parcourus   ou   nom- 
,  -    _     .„,  "    j„.   il* laomxiiie   lo    rue   unane-Sornaux.   a b'e    d heures   de    travail   alfectuéea 
isque   de   s opérer   *ntre   des   élf-!,^„,  eaalement.  ex-emolové   de   Mai-mensuellement par ga7.og*ne ; 

Nature des tranaport ou but de < 

prmclpe» du   llbérslume   anjlo-ts-jeiVrei d'.^rmintit;^: """■ .d.'i.S^"én."m?,SuëiuS,°iS'i'ViVe'ù™ 
xon Jusou'S appe:er de ses vceox la     on troisième compaiw. Andre H-l- î;,f,îî^*;*o"'°'„"',' â"-v?rM tïrb™ 
victoire de Staline  l. |lebold. 3 Oans,  repreaenlsnl  de '-oir.- rants du .Nord et du Pas-de-Calais 

8adrésssnt  particulièrement t l,!œerce a l>..ual. IS ter. rue du Orano 

T. 
stupidement      fidèle     aux     fameux | jn^nt. révoqué en IMl pour trafic RADIO-PARIS 

relayé  par  Radio-Lille 
RadhKjiiurnal a S h..  13 h    14 h 

^ ^ IS n . ao B . M h. 24 h. _ concerta à 
Toute  déclaration   Ineaacte   rendra 9 h. 15, u h. li h. 13 h   15   14 h   30 
m   auteur   paailble   dei   aanctlofla t., h.  lé (veaetleai.  16 h    17 11   Jo' 

tj    " i   J.   .dA_r.«é-»«-   AK-   i_    I — ,   IB un  msnost  narrée iprevucs  par  lea  lois  en   vigueur IIQ   I,     .t.   _._   ri«Ti«<«nn»i     ia   i. '  .*■' 
Piforcé de démontrer que la limi- ^ea deux comWliîea oui avaient etél l-ea utlllaateurt devront préclaer l„ ï' ',■;;• .V! îll'll"""'. ^f..'' "■ 
tatlon du protit et de la puiasance .rj/i, ", la3 ce lîmoiM ont Itt"" •■" •>• ">"' "< P'odurttv„nl (liu- 'V... , ' . y'>;«««",r et lAmour. 
capitaliste laissaient intacie U pro- "inwérera .îmb™   ÏÎSiMi m.nit''»"'" "' """"' '"■"'"-'^''^'"•""'•' 5a n   ?-, h   ,? o h °,v" "',Ti"K'' 

magnifiqtie champ d action a des, d laatrucilon. qui lea a placés aoua.recensé» directement par les aolna dé légende breLonne : 17 h . s La vieux 
patrons dlcnas de leur rôle de chef.(mandat de dépôt et écroués. rotfice central du Bols, ft Lille iChftteau ».   pièce   radiopuoniqua. 

IIII.A CABAIVE 
DHJ BORIU 
DIE ■/EAU 

par  Loui, DERTHAL 

Xn effet, on effet... murmur* 
le châtelain qui observait d un œ:< 
sorutaceur l'aiatude de sa niéce. 

< Votre raisonnement me p<alt. 
contlnua-t-U d'un ton péremptoire 
Pour ma part, je condamne ces em- 
ballementa d'ordre sentimental qui 
trop souvent animent nos Jeunes 
gens. Ils se Jettent alors léte bais- 
sée dans des aventures dangereuses 
et toUéa qui se terminent presque 
toujours par une tragédie, achev-i 
le vieillard d'une vom dure 

— Oh ! mol ! riposta Licite avec 
vivacité. Je ne crois pas a ramour t 
Oo se plaît ou on ne se plaît pas. 
tout stmplement. Msls ce sentiment 
paaalonné, ridicule, qui ne dure ta 
mais et qu'on nomme amour, me 
fait l'effet d'un déséquilibre mental 
Paa de danger que Je tombe darj 
cette erreur. 

— Bravo ! dit le chAtelaln qui 
parut lout a lait heuicux de cetie 
profession de  fo: 

Néanmoins, après un méditâtiT 
silence, il reprit, avec, dans la voix, 
un peu d'hesitatlon et de doute : 

— Mais... SI sujourd'hui, chère 
Alu... vous parlez en ces termes 
c est probablement parce que vous 
navez encore rencontré le Jeune 
homme qui au su vous inspirer le 
désir de renoncer S votre indepen 
dance. Bt si voua le rencontriez lou i 
dun coup, cet homme?... 

— Allons donc 1 Parlea-vous ae- 
rleusement mon oncle 7 Vous savez. 
Je ne suu plus une petite fille. J'ai 
v.ngt-quaire  sns depuis  Noél   1 

Un vague sourire passa sur les 
lèvres du marquis, mais son front 
restsit soucieux. Au bout d'un 
temps de réflexion. 11 reprit avec 
un slngulisr entêtement : 

— Après tout, l'homme qui chan 
géra votre profession de fol est 
peut-étr« U. dt Uarttgny. Ce Icunc 
homme est toujours resté dsns vos 
souvenirs déniant, il s occupe san 
cesse votre imagination de Jeu'^i 
tille,. actuellement, vous désirée sa 
présence près de vous.. De lA S 
votre nsur. il y e moins loin que 
voua oe pensez. 

Ce fut su tour de Licite dt soj 
rire,  amusée 

■ Mais, mon oncle, que voulez- 
vous qu 11 arrivât de nouveau entre 
Micbe et moi ? Mon affection 
est acquise depuis longtemps. N'est- 
ce pas très suffisant ! 

- B;en suffisant, en effet, et Je 
ne vous souhaite nen de m<iUet:r 
Alix, riposta M. de Orandchesne 
d'une VOIX soudainempnt durcu 
Gardez cette froide raison, bannis 
sez toujours de votre vie cette folte 
qu'on appelle amour et vous sere< 
plus heureuse que ces insensés qui 
révent de tendresses impossibles 
toujours irréalisables 

V 
Lorsqu'un peu plus tard Llette se 

retrouva seule devant le porche do 
château, elle cherchait encore ft 
s'expliquer la curieuae conversation 
du marquis, la halae. aussi, qu'il 
semblait éprouver pour les senti- 
ments trop tendres de La taibl(> 
humsnité 

Pourquoi tant de tristesse eur son 
viSasce. tant de scepticisme dans sou 
regard, tant dsmertume dsns les 
plis de ses lévre5 ? 

Llette savait qu'un chagrin avait 
bouleversé la vie de M. de Oran- 
chesne : mais re qu'était «u Juste 
jcette peine. Jamais elle o'svali soj- 

gé à le demsnder à ses psrcnts. Ce 
grand-oncie solitsire. dont on ne 
lui psrlsit pss, ne tenait sucune 
place dans ses souvenirs. 

Aujourd'hui encore, eile ne peut 
éprouver pour lui l'affection d un<' 
petite filie pour son sïeul ; msls 
elle ne ssurait maintenant ressentir 
en"eTs lui l'indifférence de Jsdis. et 
à défaut d'un sentiment plus ten- 
dre. Lieite se sent p>ine d'intéiéi 
pour ce vieillsrd aussi majestueux 
quî lea hautes murailles du chft- 
tesu de Orandchesne qui garden' 
l'orgueil de leur passe, comme it 
marquis porte fièrement le poidi 
des années et le secret de ses ma^ 
heurs. 

De son pss léger, la Jeune fille 
descendit l'allée qui conduit à la 
route et aussitôt le village de 
Orandchesne traverse, sa lettre mi 
ae à la botte postale, elle revint sur 

pas. franchit les pelotisea. où 
des r.aques d'eau brillaient ça et tji 
souE les hertws. Des cardamines ; 
mauves, des boutons d'or et des nar 
cisses y fleurissaient en toute liber ' 
té. suppléant psr leur grlce rusil-' 
que à 1 absence des p'ates-bsndee 

des corbeilles de Ours. Ut*| 
Grandchesnr n'est pas comme les 
autres châteaux. Veriuble forteres-l 
se. U n's autour de lui que son ctas.l 

min de ronde, son fossé, son bois 
de chêne et ses près qui rejoagnen 
l'étang. 

C'est vera cet étang que Llette *e 
dirige, courant presque pour attein- 
dre pi us vite sa nve ourlée o< 
Joncs et qui n'est que solitude, si- 
lence, promesse.. Car elle scmb.t 
n'être à personne cette rive ou per 
sonne ne vient. Seul, un unique 
canot entre les touffes grises des 
Joncs qui l'encerclent, snime je 
paysage. 

Sur lé sable fin qu'apporterez: 
les eaux un moment. Liette s'étend 
avec une surprise heureuse, et une 
détente lui vient sous le soleil qui 
lui semble plus doux. Le ssble oc 
la rive est chaud dans sa matr. 
Elle ferme les yeux et se laisse frô 
1er par le vent tiède, si nouveau 
se gardant bien de penser à autre 
chose. 

Mais btcntât d'un bond souple 
de créature très Jeune, elle ae m«* 

I debout. Sur le sable, sur ta levée 
|r 1 pou*/ent les feuilles luisan-e» 
dés arums, un instant elle se prome- 
né, revis dé cette tiédeur, de oc 
premier eoicil. de cette solitude. 

C'était une ravissente pcreonne 
ft la tsir.c é'.encée, que cette Llette 
de Orandchesne. eux cheveux noi.> 
et brlUsnU. su tsint paie et oui. 

aux lèvres rouges. On l'eût d.t fil'.e 
de la chaude Andalousie surto ii 
quand elle marchait, laissant ondu 
1er sa taille flexible comme un >is. 

8e grâce, sa beauté'hardie, son 
sourire moqueur, tournait'la tite à 
bien des Jeunes gens, mais Lieue 
n'en était pas troublée. Un tsntinei 
égoïste, elle ne songeait qu'à con 
server son indépendance et sa liber 
té d'esprH, 

Très intelligente, elle avait. trùÂ 
Jeune, mené la vie dune étudiante 
moderne dont le cerveeu poeséd- 
d'insatiables curiosités Elle ava\ 
donc grandi dans un milieu et dac^ 
une liberté d'action qui auraient pu 
devenu* dangereux pour une nature 
moms charmante ou moins positive 
que la sienne 

Le canot soltteirc attira Lictir 
D'un bond SRlle la Jeune fille aauta 
sur le plat-bord dctecha la chaîne 
et prenant les rames en mam eià 
habituée du canotage elle partit 
k travers l'etsng 

L« chStesu de Orandchesne main- 
tenant s'esquifsait Intn derrière 
elle : on aperceva:t encore ses tours 
qui dominaient le sombre tailua o* 
""hénes Un ms'ant Lieue abar 
donra les rames Sans evaneei 
lembsrcaiicn cscillsit sur lesu ciai 
re, et Is psnsse tlsttsnte. 1» Jeuas 

fille mit A contempler le vieux 
manoir... ta course des nuages va 
poreux et légers... les Jeux chan 
géants de la lumière... 

Une rive boiaee. une rive incon 
nvie pour Llette, se présenteit toute 
proche. Derrière les Joncs Jsuni-i 
et les osiers blonds, une maison 
nette, une loge plutôt, construre 
sans doute à l'usage des chasseur.^ 
se tenait contre les hautes brandes 
entremêlées d'ajonc*. Ces brandej. 
sorte de bruyères giiiKiteeques que 
Liette ne connaïasait pas encore 
l'attirèrent aussitôt. Mais comme.it 
aborder ft travers tant de roseaux. 
cette nve marécageuse et touffue ; 

Un instant, la Jeune fille exami- 
na d'un air boudeur la rive ètran 
gère et mystérieuse puis, repre- 
nant les avirons. el> tança sa bai 
que ft travers les maaecttes. faisant 
fu.r d-Tsnt elle les sarcelle» et le* 
ràle« d'eau Mais comme pris PAT 
un lilct. tout A coup, le canot s ini- 
mobilise. Mille liens, en e:fet. l'en 
lacent, le retiennent. I'eiicercler.i 
Trop tard Liette comprend son im 
prudence csr elle ne peut ni svsn 
eer ni reculer et la terre ferme t\\i 
rivage n'csi pas à portée de la mam 

D»pitee înauietf même, Llette tr; 
lève pour m'eux inspecter les envi-j 
roas. let t«ut est ptisifela et efttr-l 

mant. Une vaste clarté fait étin 
celer les eaux immobiles et vibran- 
ici de vie. Un faible soupir s'élève : 
c'est le v<ni qui passe dans les ro- 
seaux, dans les bruyère* ; ce soni 

petites vagues qui se briseni 
onnt.'Y les touffes de Joncs des«è- 
ches. Toujours debout au milieu du 
beicau, la Jeune fille contemple au 
de:s des eaux briUantes la silhouet- 
te loiniame et majestueuse d« 
Orandchesne. Un soupir sort de ses 
■.pvres chsifrines Elle Jette un coap 
d'cell S sa montre : duc heures 
Combien de temps va-t-elle encore 
rester ici, csptive et solitaire? tu 
pei-fionne ne passe, si personne ue 
neni S son secours, dsns quelle 
inquiétude va bientôt se Lrouver .e 
vieux  marquis ! 

Soudain, elle tresullle. Là, non 
loin d elle, demère les brsndea 't 
iri o&eraies qui entourent la loge. 
Liette v.ent d entrevoir une silhouet- 
te maaculine. Aussitôt l'espoir re- 
naît en el>, 

— Ohé ! fit-elle d'une voix clali» 
L'homme qui a entendu auraaute. 

Maintenant, la mam en auvent au- 
rtessus dce veux, l'aii farouch* 

■»i] dur. i] regarde en silence la 
blanche sppanuon 
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